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Johannes QUASTEN, Initiation au Peres de ’Eglise. Iraduction de
l’anglais Da |_ APORTE Jlome et I1 Paris, Les F.ditions du
Cerf, 1955 et 1957 41(0) et 548
Fn 1950 eli 1953 ONtTt a les euxX premıiers tomes de la Patro-

O£Y de Quasten ont VvOo1C1 deja Ia traduction francaise, IMDEC-
cable SOUS LOUS pnomNts de VU Le premıer volume COUVIC la periode
allant jusqu ä saınt Irenee, le deuxıeme termiıne aveCc Lactance.
| . ceuvre du professeur de | Universite de W ashington n a DaSs Ia
densıte nı ] aspect autement technıque de la Patrologie de le
prof Altaner. MalS Dulsque l intention elit la perspective de SO

Y SONT dıfferentes de celles du manuel de Altaner, elle tajt
Pas double emplo1 AaAaVEeEC dernier. | . auteur plutöt essaye d’eveiller
ınteret des etudıants aAauU. (KuUuVIEGS memes des Peres. CcCe fın, 1i
insere de multiples extraıts de ICUI'S acrıts traduction. Visant plus

| instruction doctrinale, les notices d’ordre theologique ei ascetique
Sont OoncC plus etoftees. F lles ONTt egalement DOUTC but de mMontrer
le developpement de la theologie. 1, Initiation au Peres lıt
ONn plus tacılement UE la Patrologie d Altaner, ma1ls elle le
desavantage inherent conceptıon memMme de Pas pre-
senter la meme clarte d’ordonnance nı d  Z  etre aussı manıable.

Les partıes bıbliographiques ONnTt tres 1len so1gnees et S1,
raıson de Ia ate de leur parution, elles denoncent certaın retard
pa rapport manuel d Altaner, DarI cContre elles ont ] avantage
de donner les indicatiıons bibliographiques des annees anterıeures,
indications qu Altaner ı1en alsser de cote Nous voudrions
Urtout attırer | attention du ecteur SsSu  anr les tables des refe&rences
ibliques, de Ia bible apocryphe, des SOUTICES patrıst1ques, des
LeUrs modernes, des MOLS CC et, particulier, SUTLE Ia table aNna-

lytıque quı SONtTL autant d’instruments de ravaıl tres precıieux. (In
DOUITA UU les consulter AVEC fruunt. Bref c est uln veritable Jo1e

d’avoir faıt Ia connalssance de la presente Initiation quı1 rendra
incontestablement d iımmenses Servıices.

VAN BAVEL.

Ragnar HOLTE, Beatitudo O Sapientia. Augustinus OC de antika
filosofskolornas diskussion rn männisRkans ivsmaäal. tockholm,
Svenska Kyrkans Diakonistyrelses Bokförlag, 1958 416
Malheureusement, NOUS connaıssons PDas le suedois

DOUTC porter jugement adequat ur Cet OUVITaAaDßeE magnıfıguement
presente Dar Holte Un rapıde COUDP d’ceil les notes et la biblio-
oraphie SONT excellentes ! 110 US avertit dejä au ıl merıte plus qu un
jugement fonde orande partıe SsSu  — le resume allemand au.

382-395 |_e theme du livre est Beatıitude et Dagesse. Augustin
et la discussion des ecoles philosophiques de ] Antiquite Su  m le but
de Ia VIie humaıne. Precisons UJUC la presente etude., DOUT quı
touche Augustin, borne Ia periode qu1ı de 3586 399



Recensiones 547

L.e premıier chapiıtre (pp |5-73) presente un tude fouıllee du
CONCEDPL telos et de l ethique chez Aristote, chez Ciceron, lequel re-
partıt artıficiellement les philosophes de ] Antiquite tro1s
categorlies sulvant leur doctrine SUT le telos, chez Plotin et enfin chez
Augustin quı s attache eb faire Ia synthese entre l’heritage philoso-phique el le christianısme. Dans | Ekeriture Sainte., Augustin reirouve
la contemplatıon de Dieu beatitude du chretien, a  S queCommunlonN supreme AaVEC Dieu Sa grande preoccupatıon fut de
LrOouver la synthese entre ] ideal de la Visıon de Dieu el le precepte,central ans le christianısme, d aimer Dieu OUr interpreter la doc-
trıne augustinıenne, 11 sufht Das seulement de remonter (D Plotin
Porphyre) ei eb Ambroise, 8l faut remonter jusqu ä Ia NO alexan-
drine. Le chapitre second (pp traıte de L eclectisme philoso-phique ans la tradıtion chretienne depuls Justin. Augustin —
Jette Das la verıte philosophique ont 11 admet la possı1biılite ogräce (D
la connaıssance naturelle de Dieu Le refus de la Sag CSSEC du
monde Dal saınt Paul Cor 20) est interprete chez les Alexan-
drıns eit Augustin de facon posıtıve ] Apötre n avaıiıt VUÜU UJUE Ia
sophiıstique. OUr Augustin cependant, le but de la VIie te] JUE l ontdemontre les philosophes, eut etre atteınt UU Dar | Incarnationdu Christ, oncC seulement Dar le christianisme quı est Ia vralıle phıi-losophie. Les SOUTCES d Augustin SONT Ambroise aV 6C SO De
offıciis elt SO De Tacob et Oıta beata (qui depend directement

Holte le demontre de Plotin, Enneade L auteur
semble Das connaıtılıtre SOLIGNAC, Nouveaux paralleles entre Ambroise et Plotin le De Tacob el Uülta beata et le Per1 Eudaimonias(Enneade 4) Archives de Philosophie | 1956, 48-156) et SUT!-
LOUL la [0} alexandrine SB °A ız D SO princıpe Par la f01 l intel-liıgence ) . ICI, I10US devons tormuler quelque reserve l est Vraıqu on cherche vaınement tel princıpe chez Lactance elt Ambroise.,
est-Cce un raıson POUFTF aller chercher S1 oın Augustin peut-ıl DAaSetre infÄuenc& Dar Hilaire de Poitiers (cf BEUMER, ans T heo-logische Quartalschrift 132 1952 /0-192) Dar Gregoire deNazıanze (cf PLAGNIEUX, ans Saint Gregoire de Nazianze T’heo-logien. Paris, 1952 413-424)

[a beatitude tant qu ıdee centrale de ] anthropologie el del’ethique chretiennes forme le CONteNu du tro1sıeme chapitre (DD 191Z95) La eatitude augustinienne est Das quelque chose de DUr  —-
ment immanent 0 I' homme, C est POUFNquol1 | amour de Dleu est aussıobeissance el desir de eatitude. La visıon de Dieu neces-saırement le complet abandon de I homme Dieu ans | amour.L’auteur entreprend alors de definir les entre l amour deDieu et les doctrines de frut-uti et des vertus cardınales.semble QUeE, dans SOo interpretation, Holte TEeCOUTT LroDfacılement a la philosophie antıque detriment de l enseignementde la Bible Su la Justice. Ires interessantes SONL les reEMArques SUrFrut-uti du prochaın et SUu amour-volonte-liberte. Einfinle dernier chapitre (pp 297-381) traıte du ro  le de la Conception
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gustinıenne de Ia in supreme ans le studium sapıtentiae, c’est-äA-dire
ans la philosophie el ] exegese chretiennes. Partant de | autorite,
de la f01 elt des sıgnes, I homme oıt s elever Jusgu au spirıtuel et
la chose signifiee. |. Ecriture Saıinte et | Incarnation SONLT, 0 l oppose
du monde Gre®e., les seules voles suüres DOUTC arrıver T notre fin I res
tot, Augustin declare qu«EC le chemiın de Ia Dagesse a  c Dar les V -

LUS de fo1 d esperance et de charıte. n abandonne Das POUFTFK autant
SO ıdeal intellectualıste (temoın la dıstınction Harvuli spirituales),
ma1ls la synthese recherchee entre la philosophıe antıque et le chris-
tianısme profondeur AA les annees.

Nous 110 US rendons parfaıtement Compte qu on resume DAaAS
OUVIaADC celu] de Holte Nous DOUVONS que E O  —

mander la ecture de SO Stude tort personnelle quı constıtue, POUTC
les annees venır, la ase des recherches ulterieures SULL

periode de ] activite theologique d Augustin.
VAN BAVEL.

Marie AÄAqgquinas IVICNAMARA, Friendship In Saint Augustine Stu
dia Friıburgensı]a, New Series 20) Fribourg (Switzerland), The
University Press, 1958 > €D e 23 ]

| . &tude de "amitie chez saınt Augustin prendra Jamaı1s fin
(a touJours Y est vıvant 1858! amı DOUT LOUS CECEUX quı lisent
SCS ecrıts et le sulıvent ans la VOlLEe de la V erite et de | Amour
est Su ce phrase qJUEC s acheve le present livre. Fn efftet,
pDeut imagıner Augustin a1llıs amıs, LOUTL Iyı-mame DOU-
vaıt CONCEeVOILF la vIie humaıne ans "amıte. Partant de la definition
classique de ] amitie, telle UUC Ciceron NO US la leguee, Augustin est
Darvenu petiıt a * petit ul conception LOUT faıt chretienne de
"amıtie la contondant PreSque aVEC la charıte. Un Passane des
Confessions 47 traduıt admirablement conception 11OU-

velle n Yy d’amitie vrale UU celle que€E V ous cımentez entre
GEr quı Vous ont attaches Dart la charıte difuse 110

ograce Saınt Esprit quı1 L11LO0 US ete donne )) Rien oncC d ’ &tonnant
de VOIlr "auteur affırmer, ans les 93-195 consacrees / | em-
plo1 du terme amıcıltıa, qu AÄugustin ıdentifie parfoıs "amıtie avec

| amour.
La divisıon du livre suılt Ce acception tres large de "amıtie.

(’ etaıt 1en le droit de "auteur, memMe 81 cela PIrOVOQUE quelque
difhculte ecteur moderne. Personnellement, N OUS aurıons pre-
Färe un plus orande delimitation du suJet. AÄAvec sympathıe, | auteur
deecrit ans les 86_193 les experlences d Augustin matıere
d’amitie. Passent K V d’abord SCS proches, SC  N amıs de Jeu-

07 l ecole, | amı aNnOoNYME des Confessions ebridius et Aly
pıuUs ] hagaste Mallius 1 heodorus, Simplicianus et Ambroise ‚ba
Mılan C  N mecenes Verecundus elt Romanı1anus : SCS discıples [
getlus, |_ ıcentius et /enobius. Viennent ensuılte les amıtıes qu ı]


